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Abu-Ghazaleh est Élu par le Temple de la Renommée 

de Propriété Intellectuelle pour l’année 2007
Abu-Ghazaleh est le premier Arabe dans la liste du Temple de la Renommée

 de Propriété Intellectuelle

Septembre 2007

Abu-Ghazaleh et huit autres figures internationales ont rejoint 
les personnalités les plus éminentes, de l’année dernière, 
de gouvernement, des affaires et de l’académie, entre autres, 
Thomas Edison, Victor Hugo, le Président 
Thomas Jefferson, le Président James 
Madison et d’autres; pour leur participation 
exceptionnelle au développement du système 
de Propriété Intellectuelle. Au total, 32 chefs 
sont maintenant installés dans le Temple de 
la Renommée de Propriété Intellectuelle.

Cette année, la liste comprend en plus d’Abu Ghazaleh, Jerome 
Gilson, Karl Jorda, Gars de Hugh, Gerald Mossinghoff, Pauline 
Newman, Kevin Rivette, Joseph Straus. 

“Je dois mon élection au Temple de la Renommée de Propriété 

Intellectuelle à mes pairs distingués qui m’ont élu. Je dois mon nom 
à mes collègues dans Abu-Ghazaleh pour la Propriété Intellectuelle 
qui ont par excellence établi AGIP étant ainsi un chef international. 

Je dois ma reconnaissance à mes 
clients et associés estimés dans le 
monde entier, qui m’ont honoré de leur 
confiance. Je remercie la Communauté 
Mondiale Arabe qui a soutenu ma 
direction de la Société Arabe pour la 
Propriété Intellectuelle; une association 
régionale de Propriété Intellectuelle. 

Je suis fier d’être un membre de telle compagnie. Je remercie le 
Magazine Intellectuel de Gestion de Capitaux de prendre cette 
initiative d’honorer la profession de la Propriété Intellectuelle dans 
le monde entier,” a déclaré Abu-Ghazaleh.
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Nous Donnons Tous Nos Efforts pour Rester les Meilleurs 

CHICAGO – Tala Abu-Ghazaleh, Président-Directeur Général de l’Organisation de Talal Abu-Ghazaleh (TAGorg), est 
devenu le premier expert, hors du G8, à rejoindre les figures les plus importantes du monde dans le domaine de 
la Propriété Intellectuelle; selon le Magazine de Gestion de Capitaux qui a annoncé les nominés au Temple de la 
Renommée de Propriété Intellectuelle (www.iphalloffame.com). 



Le Magazine Intellectuel de Gestion de Capitaux a annoncé les nominés au Temple de la Renommée de Propriété Intellectuelle, après 

un procédé de 5 mois où les chefs de Propriété Intellectuelle, autour du monde, avaient la chance de soumettre leurs votes et identifier 

les individus qui avaient contribué à établir la Propriété Intellectuelle en tant qu’un des capitaux principaux d’affaires du 21ème siècle.

Une cérémonie officielle de prix sera être tenue afin d’honorer les nouveaux membres du Temple de la Renommée de Propriété 

Intellectuelle à Chicago le 24 Octobre 2007, accueillie par Ocean Tomo.

Les listes du Temple de la Renommée de Propriété Intellectuelle des années 2006 et 2007 sont ci-jointes.

Temple de la Renommée de Propriété Intellectuelle
Le Temple de la Renommée de Propriété Intellectuelle a été lancé en 2005 par le Magazine Intellectuel de Gestion de Capitaux, et 

le processus de trouver des nominés de 2007 a commencé en Avril par la nomination de l’Académie du Temple de la Renommée 

de Propriété Intellectuelle. Cela comprend tous les nominés étant en vie à partir de 2006, et un nombre d’autres individus identifiés 

pour leurs expertises et expériences quant aux sujets concernant la Propriété Intellectuelle.

Après avoir réuni l’Académie, le Magazine Intellectuel de Gestion de Capitaux a alors invité les membres de la communauté 

internationale de la Propriété Intellectuelle à soumettre des nominations pour l’induction potentielle. Plus de 300 nominations 

ont été reçues à partir d’Avril jusqu’au Juin. Ces nominations-ci ont été assemblées et une petite liste d’environ 100 noms a été 

envoyée aux membres d’Académie qui ont, par suite, soumis leurs votes. Le procédé du vote s’est terminé le 1 Septembre 2007.

La liste de 2007

Talal Abu-Ghazaleh
Abu-Ghazaleh a fourni l’assistance et le soutien aux comités gouvernementaux et aux fonctionnaires chargés 

de réviser et de rédiger de nouveaux règlements et lois pour protéger et appliquer les droits de la Propriété 

Intellectuelle dans le monde Arabe et au-delà. Autant qu’un auteur, il a également participé à la publication 

de nombreuses références de travail innovantes en matière de Propriété Intellectuelle dans le monde Arabe, y 

compris la compilation d’une traduction en Anglais de toutes les lois Arabes de la Propriété Intellectuelle, et un 

dictionnaire important de Propriété Intellectuelle en Arabe.

Hisamitsu Arai
Un des commissaires les plus influents dans l’histoire de l’Office des Brevets Japonais. Arai a servi des deux limites rares, 

et par son travail sur la Commission Consultative de Politique de l’OMPI, est l’un de quelques Commissaires Japonais 

à rester un chef dans la communauté de la Propriété Intellectuelle, dans son pays d’origine et internationalement. 

Arai était également le Secrétaire Général des Sièges Sociaux de Stratégie de Propriété Intellectuelle, une position 

de secrétaire de cabinet, et est crédité d’élever des sujets concernant la Propriété Intellectuelle au niveau de Premier 

Ministre, et de continuer à conduire la politique de la Propriété Intellectuelle au Japon. 

 Jerome Gilson
L’auteur original de “Protection et Pratique en matière de Marque”, un traité standard dans le domaine qui a 

été retitré “Gilson sur des Marques”. Gilson a intensivement travaillé à rédiger et à réécrire la légalisation de 

marque qui a été décrétée par le Congrès, comme l’Acte de Révision de Loi de Marque de 1988, et l’Acte Fédéral 

de Dilution de Marque de 1995. 

Karl Jorda
Jorda est un Professeur de la Loi de Propriété Intellectuelle ainsi que le Directeur du Centre de Germeshausen 

pour la Loi de l’Innovation et de l’Esprit d’Entreprise au Centre de Loi de Franklin Pierce. Il était précédemment 

avocat-conseil en chef de la Propriété Intellectuelle depuis 26 ans à Ciba-Geigy. 
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Sir Hugh Laddie
Il a consacré la majeure partie de sa carrière à la Propriété Intellectuelle, et a traité le sujet au Royaume-Uni 

en tant qu’un avocat, un juge, un avocat-conseil, un médiateur et un professeur. Il a une vue et une perspicacité 

uniques. Il est maintenant un conseiller à Rouse et Ci International, et un professeur de la Loi de Propriété 

Intellectuelle à l’UCL.

Gerald Mossinghoff
Mossinghoff est un ancien Commissaire de l’USPT, il conseille maintenant la société Oblan Spivak. Autant qu’un 

des premiers spécialistes de la Propriété Intellectuelle, il a conseillé le Président Reagan sur l’établissement 

de la Cour d’Appel pour le Circuit Fédéral des États-Unis, qui a renforcé la loi de brevet aux États-Unis. Il a 

lancé un programme d’automation à l’USPTO qui a informatisé la base de données de l’USPTO.

Pauline Newman
Pauline Newman est juge de la Cour d’Appel pour le Circuit Fédéral des États-Unis. Elle est classée parmi 

les avocats de brevet les plus éminents dans le monde. Elle était, pendant beaucoup d’années, la seule 

femme qui avait occupé le poste d’avocat-conseil de brevet en chef dans une compagnie importante; FMC 

Corporation. Elle jouait un rôle important en provoquant un certain nombre de réformes de brevet du début 

des années 80, y compris la création de la Cour d’Appel pour le Circuit Fédéral des États-Unis. Au plus tard, 

le Président Reagan l’a nommée à cette cour. 

Kevin Rivette 
Rivette est un ancien mandataire de brevet, et le fondateur des systèmes d’Aurigin. Il était, jusqu’à tout 

récemment, Vice-Président de Stratégie de la Propriété Intellectuelle à IBM. Peu de livres ont eu plus d’impact 

sur la gestion de capitaux intellectuelle que “Rembrandts dans le grenier”; un livre qui a joué un rôle à faire 

la Propriété Intellectuelle plus accessible aux non-spécialistes. 

Joseph Straus
Le professeur Straus est le directeur de l’Institut Max Planck de Propriété Intellectuelle à Munich. Il est l’un des 

figures académiques de la Loi de Brevet Européen, et l’un des spécialistes de brevets les plus influents dans le 

monde. Il a aidé à former beaucoup de doctrines courantes de Propriété Intellectuelle, et son opinion est beaucoup 

respectée par les gouvernements nationaux et les institutions non-gouvernementales. Straus est un professeur dans 

plusieurs institutions de Propriété Intellectuelle dans le monde entier.

Liste de 2006

Don Banner
Un associé de fondation de la Bannière et Witcoff LLP de boutique de Propriété Intellectuelle, et un ancien Commissaire 

de l’Office des Brevets et des Marques des États-Unis, il a joué un rôle principal dans le développement du système 

international de Propriété Intellectuelle. Il était un Président de l’Association Américaine de Barre de la Loi de Propriété 

Intellectuelle, Co-fondateur et Président de l’Association des Avocats-Conseils de Brevet de Corporation, Administrateur 

de la Société de Cadres d’Autorisation, Président de l’Association Américaine de Droit des Brevets, Président de 

l’Association Internationale des Brevets et des Marques, et Co-fondateur et Président de l’IPO (Intellectual Property Owners). Il a également 

présidé la délégation des États-Unis aux conférences internationales sur la révision de la Convention de Paris; et était un membre de la 

délégation des États-Unis aux conférences établissant le Traité de Coopération en matière de Brevets. Malheureusement, il est mort quelques 

jours justes avant qu’on ait conclu le vote final de l’induction du Renommée de Propriété Intellectuelle.de Coopération de Brevet. Hélas, Baner 

est décédé  juste avant le vote final de l’ IP Hall des Celebres de quelques jours.
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Heinz Bardehle
Un associé de fondation de boutique Bardehle Pagenberg de Propriété Intellectuelle de Munich, Bardehle a eu 

une longue participation dans les sujets internationaux de Propriété Intellectuelle – particulièrement, en ce qui 

concerne l’harmonisation du droit des brevets et de la pratique – il était aussi un conseiller au gouvernement 

Allemand sur la Propriété Intellectuelle. Il a commencé sa carrière chez Siemens à Berlin, devenant chef de la 

division de télécommunication du département de brevet. En 1967 il s’est déplacé au cabinet privé. Au plus tard, 

il a co-fondé Bardehle Pagenberg; la première association des mandataires des brevets et des mandataires de la loi en Allemagne. En 

2001 Bardehle a été attribué la Croix Grande de l’Ordre du Mérite de la République Fédérale d’Allemagne par le Ministre de la Justice. 

Il est Président Honorifique de FICPI, et préside le groupe de travail de l’AIPPI pour le Traité de Coopération en matière de Brevets.

Birch Bayh
Bayh, un sénateur démocratique d’Indiana de 1963 à 1981, était un co-auteur de l’Acte D’Bayh-Indemnité de 1980. 

Ce texte de loi a permis aux universités des États-Unis et aux organisations à but non lucratif de posséder et de 

commercialiser les inventions qui ont été créées avec le placement fédéral. En conséquence, les universités se sont 

devenues beaucoup plus actives en faisant breveter leurs inventions et en transférant leur Propriété Intellectuelle au 

secteur privé pour la commercialisation par des accords de permis et d’autres formes de transfert de technologie. 

L’Économiste a dit: “l’Acte d’Bayh-Indemnité de 1980 est peut-être le texte de loi le plus inspiré à décréter en Amérique le demi-siècle passé... 

Plus que n’importe quoi, cette seule décision politique a aidé à renverser la glissière abrupte de l’Amérique dans l’inapplicabilité industrielle.”

Friedrich Karl Beier
Beier était, pendant beaucoup d’années, le directeur de gestion de l’Institut Max-Planck pour le Droit International 

et Étranger en matière de Brevets, de Marques, de Droits d’Auteur et de la Concurrence à Munich. Le fondateur 

de l’Institut, Eugen Ulmer, lui a confié la direction de l’Institut, et pendant le règne de Beier, l’Institut s’est élargi et 

s’est épanoui. Pendant les décennies, l’Institut a influencé le développement de la juridiction et de la législation 

dans le domaine de la Propriété Intellectuelle de beaucoup de manières à travers l’Europe. À titre d’exemple, 

l’Institut a influencé l’harmonisation Européenne de la loi de concurrence déloyale, de la loi de marque et de la législation sur les droits 

de dessin, les droits d’auteur et le brevetage des inventions biotechnologiques.

 Johann van Benthem
Un des pères de fondation de l’Office Européen des Brevets (OEB), aussi bien que son premier Président. Le régime de 

brevet en Europe doit sa forme courante à l’ancien combattant Hollandais de résistance qui, comme beaucoup d’autres, 

a émergé de la Deuxième Guerre Mondiale, a déterminé qu’une Europe plus intégrée mènerait à une paix durable. 

Commençant par une réunion à Bruxelles en 1960, il a inlassablement travaillé, à côté de quatre contreparties et 

amis Allemands (Kurt Haertel, Albrecht Krieger, Romuald Singer et Klaus Pfanner), pour établir le Système Européen 

de Brevet, qui a été finalement approuvé par la conférence diplomatique de Munich de 1973. L’OEB, à l’origine conçu pour un maximum 

d’un septième de volumes de demande d’aujourd’hui, est identifié un art de l’autofinancement, et une histoire Européenne de succès. 

Arpad Bogsch
Bogsch était le Directeur Général de l’Organisation Mondiale de la Propriété Intellectuelle (OMPI) de 1963 à 

1997, aussi bien que le Secrétaire Général de l’Union Internationale pour la Protection des Obtentions Végétales. 

Sous sa direction, l’OMPI a augmenté son rôle et son influence dans le monde de la Propriété Industrielle et 

Intellectuelle. Bogsch a lancé une multitude d’initiatives d’inauguration, notamment en préconisant la conclusion 

et la révision de nombreux traités internationaux, lançant un programme ambitieux d’aide aux pays en voie 

de développement, modernisant le système pour l’enregistrement international des marques, créant le Centre d’Arbitrage et de 

Médiation de l’OMPI, et présidant l’ATRIP; une association du monde des professeurs et des chercheurs de Propriété Intellectuelle. Il 

était également le père du Traité de Coopération en matière de Brevets. En outre, il a intensivement contribué à fournir à la Chine un 
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système moderne de Propriété Intellectuelle et à lui faire bon accueil dans la communauté internationale de Propriété Intellectuelle. 

De même, après la dissolution de l’Union Soviétique, il a activement aidé les pays qui ont émergé à créer leurs propres systèmes 

nationaux, et en ce qui concerne la plupart, à accumuler un régime commun de brevet par la Convention Eurasienne de Brevet. 

Sir Edward Coke 
Un juriste et un auteur Anglais influent du Statut des Monopoles de 1624. Il a été longtemps acclamé comme 

figure principale dans l’apparition de l’économie moderne de marché libre en Angleterre. Pendant une longue 

carrière dans laquelle il était successivement le Mandataire Général (15941606-), le Juge en Chef de la Cour 

des Réclamations Communes (16061613-), le Juge en Chef de la Cour de mettre hors jeu du Roi (16131616-) et, 

de 1620, et le chef de l’opposition Parlementaire au Roi dans la Chambre des Communes, beaucoup d’historiens 

ont glorifié Coke comme force significative derrière la déréglementation de l’économie Anglaise, le plus notamment par son rôle 

en tant qu’adversaire principal des concessions royales des droits de monopole aux individus favorisés. 

Thomas Edisson
Un des plus grands inventeurs et des leaders de l’industrie dans l’histoire, il a obtenu 1.093 brevets des États-

Unis. La plus grande contribution d’Edison était le premier éclairage électrique pratique. Il a inventé la première 

ampoule électrique réussie, et a installé la première compagnie de distribution de courant électrique. Il a inventé le 

phonographe, a apporté des améliorations au télégraphe, au téléphone et à la technologie de film cinématographique, 

et a également fondé le premier laboratoire moderne de recherches. Il reste aujourd’hui l’exemple exceptionnel de 

l’utilisation du système de brevet de permettre le développement économique et industriel. “Le Magicien du Parc de Menlo” était l’un des 

premiers inventeurs pour appliquer les principes de la production en série au procédé de l’invention. Il est également crédité en tant 

que pionnier de premier laboratoire accompli de Recherche-développement. Par ses inventions et utilisation entreprenante d’affaires de 

Propriété Intellectuelle, il est souvent considéré comme l’une des personnes les plus influentes en formant le monde moderne. 

Kurt Hartel
Hartel était président de l’Office des Brevets Allemand à un moment où la Convention Européenne de Brevet était à 

l’étude; il a joué un rôle principal en s’assurant que la Convention est devenue une réalité. Il était la force d’entraînement 

derrière les deux conventions de brevet de Luxembourg et de Munich, négociant (parmi d’autres) au nom de la 

République Fédérale de l’Allemagne pour que l’on ait ces traités. Avant qu’il ait devenu le Président de l’Office des 

Brevets Allemand en 1963, il a passé beaucoup d’années en travaillant au sein du Ministère Allemand de la Justice. 

Victor Hugo 
L’auteur Français Hugo a été connu pas seulement pour ses travaux littéraires, mais également pour son rôle 

principal dans le soutien de mobilisation de la protection internationale des droits des auteurs. À l’époque, les auteurs 

internationalement connus étaient de plus en plus intéressés au sujet de copie non autorisée de leurs travaux dans 

d’autres pays, mais au sujet des traités bilatéraux existants de droits d’auteur étaient complexes et difficiles à imposer. 

En 1878, sous la conduite de Hugo, ils ont formé l’Association Littéraire Internationale à Paris. Lors de sa réunion 

de 1883 à Berne, à laquelle Hugo était le président, le groupe a produit un projet de texte d’un accord international de droits d’auteur. Ils 

ont persuadé le gouvernement Suisse d’organiser une conférence internationale, en utilisant l’ébauche comme base pour une convention 

internationale sur les droits d’auteur. Les conférences internationales ont continué à Berne au long des trois années suivantes, ayant pour 

résultat l’accomplissement en 1886 de la Convention de Berne, la base pour la protection internationale de droits d’auteur. 

Sir Robin Jacob
Le juge aîné de brevet au Royaume-Uni et celui des experts juridiques rares de Propriété Intellectuelle en 

Europe. Ses jugements sont fortement influents dans l’arène Européenne. Son accomplissement principal 

en tant que juge dans les cours Anglaises a dû améliorer des procédures dans des cas de brevet. Cela a eu 

comme conséquence une accélération considérable du procédé et une réduction en coût. Il a donc aidé à 
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maintenir les cours Anglaises parmi les meilleures cours de Propriété Intellectuelle en Europe, si pas dans le monde. Il a également 

souligné la folie politique et économique de ne pas avoir un système de cour centralisé de Propriété Intellectuelle en Europe. 

Plus récemment, il est sorti de son manteau juridique habituel et a activement incité à l’Accord Européen de Litige de Brevet, qui 

centraliserait le litige de brevet pour 1.6 million de brevets actifs en Europe.

Thomas Jefferson
En plus d’être le troisième président des États-Unis et de beaucoup d’autres accomplissements, Jefferson était 

un inventeur et le premier chef de l’Office des Brevets et des Marques des États-Unis. Autant qu’un des auteurs 

primaires de la Constitution des États-Unis, Jefferson a exercé une influence sur la rédaction de l’Article 1, 

section 8, clause 8, qui énonce: “Le Congrès aura le pouvoir de favoriser le progrès de la science et des arts 

utiles en assurant, pendant des périodes limitées, aux auteurs et aux inventeurs le droit exclusif à leurs écritures 

et découvertes respectives.” Cela est vu en tant qu’une d’origines du système de Propriété Intellectuelle existant aujourd’hui, en 

particulier en vue de la protection en temps-limitée. Il était également responsable de l’expression “Tout nouvel et utile art, machine, 

fabrication ou composition de matière, et toute nouvelle et utile amélioration sur tout art, machine, fabrication ou composition de 

matière”, qui est apparue dans le droit des brevets de 1793 et, plus ou moins reste toujours dans le droit des brevets des États-Unis 

aujourd’hui. Les écritures de Jefferson – entre autres, des lettres à James Madison - accentuent son souci à maintenir un équilibre 

entre les incitations pour des créateurs et les avantages pour le public. Elles sont encore citées aujourd’hui par des partisans des 

deux côtés du débat sure la protection de la Propriété Intellectuelle contre un plus grand accès au domaine public.

Klaus-Dieter Langfinger
Klaus-Dieter Langfinger, Chef des Brevets, des Marques et des Licences au BASF, est l’une des voix d’industrie principale 

préconisant l’importance du système de Propriété Intellectuelle au futur de la économie Mondiale et Européenne. Par sa 

participation vigoureuse à beaucoup d’organismes nationaux, européens et internationaux, comme l’UNICE (l’Union des 

Confédérations Industrielles et des Employeurs de l’Europe), il a été activement impliqué dans des efforts d’industrie 

de favoriser les solutions au cours du Débat des Brevets de Communauté qui satisfont les besoins des utilisateurs 

du système de brevet en Europe. Il jouait un rôle important en gagnant l’appui de l’industrie Allemande, contribuant à la ratification par le 

gouvernement allemand de l’accord de Londres sur des coûts de traduction. Il a été un défenseur actif de l’Accord Européen de Litige de 

Brevet. Les deux initiatives sont conçues pour améliorer le système Européen de brevet en termes de coûts et certitude légale.

 
Bruce Lehman
Le premier commissaire activiste de l’Office des Brevets et des Marques des États-Unis (USPTO), Lehman était un architecte 

de l’Acte de Copyright de Millénium de Digital, et il a aidé à négocier l’Accord d’ADPIC. Il s’est réuni mensuellement à 

la Maison Blanche avec le Président Clinton et ses conseillers de technologie, et a gagné une récompense de Vice-

Président Gore pour améliorer des opérations d’USPTO. Il a fondé l’Institut International de Propriété Intellectuelle (IIPI) 

en 1999; une organisation de groupe de réflexion et de développement qui a aidé des nations à comprendre, développer 

et harmoniser leurs lois de brevet et à faciliter le commerce. La Revue Juridique Nationale l’a appelé Avocat de l’Année en 1994. En plus de ses 

activités d’IIPI, Lehman travaille également dans les Bureaux de DC de Washington du cabinet juridique Gump apparenté. 

James Madison
Madison était le quatrième président des États-Unis et un rédacteur principal de la Constitution des États-

Unis. Il est crédité d’inclure l’Article III, Section 8 – la clause de Brevet et de Copyright - dans la Constitution, 

fournissant la base pour la Propriété Intellectuelle dans le système constitutionnel de base des États-Unis et 

s’assurant que le Congrès a eu une puissance spécifique d’établir un système de brevet et de copyright. Cela 

a mené à l’adoption du premier Acte de Brevet et de l’Acte de Copyright par le premier Congrès des États-Unis 

en 1790. Cet établissement, en particulier de l’Acte de Brevet, est largement crédité de stimuler la croissance technologique des 

États-Unis au long de son histoire. Madison est l’un des héros méconnus du système mondial de brevet. Il a convaincu Jefferson 
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d’accepter la notion que les monopoles limités, tels que ceux conférés par des brevets, sont bons pour la prospérité et le progrès; 

une affaire entre l’état et l’inventeur. Il a écrit à Jefferson en 1788: “En ce qui concerne les monopoles qui sont juste classés parmi 

les plus grands ennuis dans le gouvernement. Mais est-il évident que comme encouragements aux travaux littéraires et aux 

découvertes ingénieuses, ne sont pas trop valables pour être complètement renoncés?... Il est beaucoup plus à redouter que les 

peu seront inutilement sacrifié aux nombreux.”

Howard T. Markey
Markey était une force d’entraînement pour la création de la Cour d’Appel pour le Circuit Fédéral des États-Unis et 

son premier chef de justice. Entre autres, le Circuit Fédéral a été établi pour entendre tous les appels des décisions 

de cour dans des cas de brevet, aidant à harmoniser le droit et la pratique des brevets aux États-Unis, ainsi 

créant une certitude beaucoup plus grande pour des propriétaires de brevet et les encourageant à investir dans 

des projets chers de Recherche-développement. Il a également servi de juge et de juge en chef de la Cour des 

Coutumes et des Appels de Brevet, qui ont entendu des cas résultant des décisions de l’Office des Brevets et des 

Marques des États-Unis. Après qu’il se soit retiré, Markey a servi en tant que Doyen de l’École de Maréchal de John de Droit à Chicago. 

Alexander von Muhlendahl
Alexander von Muhlendahl est actuellement avec la société de Bardehle Pagenberg Dost Altenberg 

et de Geissler de Munich, mais est meilleur connu pour son travail comme Vice-Président de l’Office de 

l’Harmonisation dans le Marché Intérieur (OHIM) à Alicante entre 1994 et 2005. Il était le Représentant 

Allemand en Chef pendant les négociations amenant à l’adoption de la législation sur le système de Marque de 

la Communauté Européenne (CTM), et a également joué un rôle fondamental en expliquant et en développant 

le système de CTM. Par ses plaidoiries bien fondées devant la Cour de Justice Européenne et la Cour du Premier Exemple, il a 

également influencé et a formé la jurisprudence se rapportant au CTM. Avant son travail à OHIM, Alexander von Muhlendahl a eu 

une carrière distinguée au Ministère Allemand de la Justice comme tête de la Division pour des Marques et de Loi de Concurrence 

Déloyale de 1985 à 1994. Il était l’auteur principal de la Loi Allemande de Réforme des Marques de 1994. Dans son honneur, la 

bibliothèque principale à OHIM a été appelée la Bibliothèque d’Alexander von Muhlendahl. 

Melville Nimmer
Melville Nimmer était un professeur distingué de loi à l’École de Droit d’UCLA, où il a écrit son traité de quatre-

volume sur copyright, édité en 1963. Cela a été, sans interruption, mis à jour depuis lors, et reste la ressource 

savante “d’étalon or” sur copyright aux États-Unis et autour du monde. Son travail est l’autorité non-juger-

faite le plus fortement considérée sur copyright aux Etats-Unis, et est par habitude cité dans des avis légaux 

publiés sur des cas de copyright dans le pays, y compris ceux de la Cour Suprême des États-Unis. En tant que 

spécialiste de copyright, Nimmer a également gagné la distinction en tant qu’avocat de promouvoir les droits 

moraux des auteurs aux États-Unis et de maintenir un équilibre entre la protection de copyright et le droit de libérer la parole. S’il 

y a un géant de copyright aux États-Unis, c’est Nimmer. 

Marshall Phelps
Phelps a mis la Propriété Intellectuelle sur la carte de corporation. Il a forcé les hautes directions (et Wall Street) à 

considérer la Propriété Intellectuelle pas comme frais généraux légaux, mais comme un centre de profits. Il a porté IBM 

de quelques million de dollars dans les revenus annuels relatifs à la Propriété Intellectuelle vers la fin des années 80 

à plus de milliard de dollars. Il a aidé à populariser la notion que tout ce qu’une compagnie possède peut être autorisé 

à bons prix et au bon moment. Il a également aidé à établir le cercle vertueux d’employer le brevet et tout autre 

revenu de licence pour placer des activités de Recherche-développement afin de créer plus d’occasions de produit et 

d’autorisation. En conclusion, à la demande de Bill Gates, il est sorti de la retraite pour diriger la stratégie de la Propriété Intellectuelle de 

Microsoft et pour aider à établir la compagnie comme chef naissant de brevet, et à se développer sur ses succès de copyright et de marque. 
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Judge Giles Rich
En tant qu’avocat, un professeur et juge dévoué, il a joué un rôle significatif dans le développement et l’évolution de 

la loi de Propriété Intellectuelle aux États-Unis. Il était un avocat de cabinet privé de 1929 à 1956, se spécialisant 

dans la loi de brevet et de marque. Il était l’une des deux personnes principales responsables de rédiger l’Acte de 

Brevet de 1952, qui a servi de la première codification de toutes les lois fédérales de brevet et qui a été en vigueur 

pour la moitié de siècle sans révision significative. En 1956, le Président Eisenhower l’a nommé comme un juge 

assesseur pour la Cour des Coutumes et des Appels de Brevet (CCPA). Puis, en 1982, il a été nommé comme un Juge 

de Circuit pour la Cour de Successeur de CCPA, la Cour d’Appel pour le Circuit Fédéral des États-Unis, qui tient la juridiction exclusive 

pour des appels de brevet. Depuis son siège sur le Circuit Fédéral, il a écrit les décisions importantes clarifiant certains des concepts les 

plus difficiles dans le droit des brevets, y compris les décisions qui ont été grêlées en tant que création de la base pour l’industrie moderne 

de biotechnologie et les cas importants traitant le domaine complexe du logiciel et des inventions relatives à l’informatique. En 1992, il a 

gagné une reconnaissance spéciale du Président Bush pour ses contributions au code de brevet des États-Unis. 

Frank Isaac Schechter
Dans son article extrêmement influent “La Base Raisonnable de la Protection de Marque”, Schechter a défié 

l’idée que la fonction d’une marque est seulement une d’indiquer la source ou l’origine. Au lieu de cela, il a 

argué du fait que la fonction primaire des marques est la création et la conservation de la coutume. La valeur 

de la marque moderne se situe a-t-il dit “dans sa puissance de vente”. Il a rejeté l’idée que la fonction unique 

d’une marque est d’indiquer la source ou l’origine des marchandises auxquelles on l’appose, affirmant que 

le rôle d’une marque va en fait lointain au delà de cela. Schechter a argué du fait que certaines utilisations 

de marque sur les marchandises de concurrence ne déclenchent pas la confusion, mais néanmoins constituent un mal contre le 

propriétaire de marque. Il est de cet article d’inauguration que le concept de la “dilution de marque” s’est développé aux États-

Unis, menant au passage d’un certain nombre de lois d’anti-dilution d’état et finalement de l’Acte Fédéral de Dilution de Marque. 

Dudley Smith
Smith est largement identifié en tant que chef dans le domaine d’autoriser la propriété intellectuelle. Il a 

commencé sa carrière comme un examinateur de brevet dans l’Office des Brevets et des Marques des États-

Unis, et est devenu un mandataire autorisé de brevet. Il a travaillé pour plusieurs compagnies où il était tellement 

en activité en autorisant leurs brevets et marques. Au milieu des années 60, il est devenu la force derrière la 

formation de la Société d’Autorisation de Cadres (LES). Aujourd’hui, LES a plus de 6.000 membres en Amérique 

du Nord et plus de 11.000 membres dans le monde entier. LES est la première société professionnelle pour des 

personnes impliquées dans l’autorisation de propriété intellectuelle. Smith jouait un rôle fondamental pas seulement dans la création 

de LES, mais également dans sa croissance. Il était le Président de LES (les États-Unis et le Canada), et plus tard le Président de 

LES International. En 1971 il a été attribué la première Médaille d’Or de LES pour ses contributions à la profession d’autorisation.  

Korekiyo Takahashi
Korekiyo Takahashi était le premier commissaire de l’Office des Brevets du Japon (et était au plus tard Président 

de la Banque du Japon, Ministre d’Agriculture et d’Industrie, Ministre des Finances et le Premier Ministre). 

Pendant une visite à l’Office des Brevets et des Marques des États-Unis au début des années 80, il a déclaré: 

“Nous avons demandé, ‘ce qui a fait les États-Unis une si grande nation?’ et trouvé que c’était des brevets, 

et ainsi nous aurons des brevets.” Le 18 Avril 1885, il a présenté le premier système de brevets Japonais en 

promulguant la Loi sur le Monopole des Brevets. Par cet Acte, Takahashi a commencé la transformation du 

Japon en nation à base de technologie et un des plus grands utilisateurs du système international de Propriété Intellectuelle.
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